
I towtcs fbrtts ^e pochés. Je aoh |o«l cif

^iie croit <t cnfergrrcla Sainte EgUfe Catho-

Wque, Apoftoîitr^e «^ Romaine, ^ans le fcin

de laquelle je veux vivre et tnouttr, ^et je

^t>u8 promets de giirdcr tous les Commande-

^ciM ée vôtrie loi.

- Reccveîi, $*il voirt plaît, 6 imon Dîcuf

ecs promeflcs que je vous farrs, confirmez-

Itîoi dans *a yoloiué où je ^\% de lés gatèer

hïVidlaWemcnt, et 4=aites-moi la çracc de

hsourir pi)»»^ que d*y manq^jer. Vitrgè

Sainte, mon bon Ar^, mes Saints Patrons^

et tous le« Saints, je voua prie de m^obtcnîr

cette grâce, par ks mérites te Jcfu8-Cti«i|

Bion Sauveur,
'^'^^ ''^ "

Pritrefourfon Peu itfr Meril

EN vous priant pour mon Perc et pout

ma Mcre, je m'acqwitte. Seigneur, d'iin

^9 devoirs que vous m*avCÉ impofés. Ceft

une partie de |!amour que vous m*avez cem-

fnandc de leur porter, et la première des aflift-

ances que vous m'oWigc* àt ïeur rendre

dans tous leurs befoins. O Dîeu miférîcor-

dieux et terrible, qtii bénilTez les enfans à

^aufedcs perc», et qui puniflTcfe «fuelqucfôis

îes "fautes des pères en répandant votre juftc

colère fur les cnfans -^(perniéttez moi de vous

remercier des grâces que vous avca^ faites à

won Perc et à ma Ivkre^jct de vous dcmân-

-^cr 2^tèot^ dcu;,Jcurs péchés. VoflS voulc»


